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de leur compréhension terrestre, obscure, déficiente. 
Ils ne pouvaient profiter de vérités grandes, glorieuses, 
solennelles. Par manque de croissance spirituelle on 
ferme sa porte aux riches rayons de la lumière émanant 
du Christ. Nous n’atteindrons jamais un moment où 
nous n’aurons pas besoin d’une lumière accrue2. »

Souvent, les fausses interprétations des Écritures ne 
viennent pas de la tête, mais du cœur (voir 2 Th 2.10,12 ; 2 
Tm 4.1-4). Demandez donc à Dieu d’ouvrir votre cœur pour 
recevoir ses enseignements.

ANALYSEZ LE TEXTE
Comprendre un texte nécessite des efforts, y compris 

la lecture non seulement de textes individuels, mais 
aussi la lecture de textes individuels à la lumière 
d’autres textes qui les entourent.

Commencez par sélectionner un paragraphe – l’unité 
de compréhension de base dans la Bible. Les Bibles 
identifient parfois les paragraphes avec un espace sup-
plémentaire entre les lignes, ou avec une indentation au 
début de la phrase. Dans la plupart des cas, un chapitre 
de la Bible n’est pas la même chose qu’un paragraphe.

Ensuite, analysez le paragraphe selon les quatre 
étapes suivantes.

Premièrement, identifiez l’idée principale du para-
graphe. Qu’est-ce que l’auteur essaie de dire ?

Deuxièmement, considérez comment il développe 
cette idée. Quelle est la structure logique du paragraphe 
et la forme de ses affirmations ?

Troisièmement, identifiez les éléments historiques 
et culturels qui pourraient avoir un impact sur le sens 
du texte. Comment une meilleure compréhension de 
l’auteur, du public et des circonstances historiques pour-
rait-elle nous aider à mieux comprendre le passage ?

Quatrièmement, cherchez les mots importants. Y a-t-il des 
mots que nous devons mieux comprendre ?

Une fois ces quatre étapes franchies, lisez le même 
paragraphe dans deux ou plusieurs autres traductions 
(si possible)3.

​EXPLOREZ LA STRUCTURE LITTÉRAIRE
Pour comprendre le rôle que joue le passage dans la 

transmission du message du livre et du message global 
des Écritures, nous devons comprendre la structure 
littéraire du livre dans lequel se trouve notre para-
graphe. Si le message du paragraphe ne semble pas bien 
correspondre au message du livre, alors cela indique que 
nous n’avons pas interprété correctement le paragraphe.

Le paragraphe est une pièce de puzzle qui s’aligne 
avec les autres pièces des Écritures. Le problème des dis-
ciples, c’est qu’ils avaient manqué de croire tout ce que 
les prophètes avaient dit à propos de Jésus (Lc 24.25). 
Par exemple, si on veut comprendre l’instruction de Paul 
selon laquelle les femmes gardent le silence à l’église, 

V ous êtes-vous déjà demandé pourquoi la croix 
a pris les disciples de Jésus de court ? À plu-
sieurs reprises, Jésus avait clairement dit à ses 

disciples qu’il devait « beaucoup souffrir [… et] être mis 
à mort » (Mt 16.21; voir aussi Mt 17.22-23 ; 20.17-19). 
Comment les disciples ont-ils ignoré des avertissements 
aussi clairs ? Leurs oreilles étaient-elles fermées ?

Ne voulant pas croire que Jésus allait mourir, ils ont tout 
simplement résisté à l’idée (Mt 16.22-23 ; Mc 8.32-33). 
Après tout, ils aspiraient à ce que Jésus soit un roi ter-
restre ! Négligeant ou oubliant les prophéties, ils sont pas-
sés à côté du Messie souffrant ; à côté du fait qu’en écrasant 
la tête du serpent, il serait blessé au talon (Gn 3.15) ; qu’il 
serait « retranché » (Dn 9.26), « blessé pour nos péchés » et 
« brisé pour nos iniquités » (Es 53.5). Ces passages allaient 
drastiquement à l’encontre de ce qu’ils avaient toujours cru 
à propos du Messie – et peut-être plus important encore, 
à l’encontre de leur puissant désir de voir Jésus mater les 
Romains et établir un royaume terrestre. Bref, ils n’avaient 
pas « d’oreilles pour entendre » !

Alors, vous vous demandez peut-être comment avoir 
des « oreilles pour entendre » ce que Dieu dit à travers 
sa Parole, la Bible. Comment peut-on étudier la Bible 
d’une manière qui la laisse parler d’elle-même ? Cet 
article présente quelques étapes simples et pratiques 
pour étudier la Bible avec soin, après avoir cherché la 
direction du Saint-Esprit par la prière1.

PRIEZ ET DEMANDEZ AU SAINT-
ESPRIT DE VOUS GUIDER

La première étape consiste à aborder la Bible avec la 
bonne attitude, c’est-à-dire en demandant à Dieu de nous 
guider afin que nous puissions voir au-delà de nos propres 
inclinations et désirs. Demandez au Saint-Esprit de vous 
guider dans toute la vérité (Jn 16.13). En d’autres termes, 
demandez à Dieu d’ôter vos désirs et vos incompréhensions, 
et de vous donner des oreilles pour entendre.

Après sa résurrection, Jésus est apparu à deux 
disciples sur le chemin d’Emmaüs. « Et, commençant 
par Moïse et par tous les prophètes, il leur expliqua dans 
toutes les Écritures ce qui le concernait. » (Lc 24.27) 
Écrasés par la déception et en quête de réponses, les 
disciples avaient désormais des oreilles pour entendre 
ce que les Écritures avaient à dire sur Jésus.

Nous devons, tout comme eux, être disposés à 
écouter Dieu à travers la Bible, à entendre « toutes les 
Écritures  », même si certains passages contredisent nos 
croyances ou nos désirs. Ellen G. White écrit : « Si Jésus 
était au milieu de nous aujourd’hui, il nous dirait ce qu’il 
a dit à ses disciples : “J’ai encore bien des choses à vous 
dire : mais elles sont maintenant au-dessus de votre 
portée.” (Jn 16.12, Synodale). Jésus désirait vivement 
ouvrir devant les esprits de ses disciples des vérités pro-
fondes et vivantes, mais il ne le pouvait pas, à cause 
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inextinguible qui détruirait les méchants, il faisait référence 
au langage poétique d’Ésaïe 34.9-15. Ce passage parle de 
la destruction d’Édom comme d’un feu éternel qui a tout 
détruit pour toujours. Il est clair que le feu n’a pas duré éter-
nellement puisque le passage dit aussi que des animaux et 
des oiseaux habiteraient dans ce pays.

EXPLOREZ LE CONTEXTE 
HISTORIQUE ET CULTUREL

Il est important de comprendre les valeurs culturelles, 
les coutumes, les symboles et les pratiques pertinents à un 
passage pour en comprendre correctement la signification. 
Par exemple, on ne peut comprendre pleinement l’histoire 
du bon Samaritain si on oublie la restriction culturelle 
et légale interdisant aux prêtres de toucher le cadavre de 
quiconque, à l’exception de leurs plus proches parents (voir 
Lv 21.1-4). De même, on comprend mal la démarche de 
Ruth (voir Rt 3.6-15) ou les instructions de Paul concernant 
le voile (1 Co 11.2-16) si on ne comprend pas d’abord les 
coutumes culturelles et légales de l’époque.

Vous pouvez en découvrir davantage sur le contexte 
historique et culturel d’un passage à partir d’un bon 
dictionnaire ou commentaire biblique. Cependant, donnez 
toujours la priorité à ce que la Bible enseigne sur l’histoire 
et la culture en rapport avec le passage.

Premièrement, il est essentiel d’interpréter le passage dans 
le contexte de l’histoire humaine. Par exemple, il nous faut 
comprendre les épîtres de Paul dans le contexte de l’histoire 
de l’Église dans les Actes. Nous ne comprendrons pas l’épître 
aux Galates si nous ne savons pas d’abord ce qui s’est passé 
au Concile de Jérusalem (Ac 15). Nous ne pourrons pas 
comprendre correctement Daniel 8 et 9 indépendamment 
des prophéties de Jérémie. De même, Malachie sera mieux 
compris dans le contexte de la vie et du ministère de Néhémie.

Deuxièmement, il est essentiel d’interpréter le passage 
dans le contexte de l’histoire du salut. La meilleure façon 
de comprendre l’évolution des relations de Dieu avec 
l’humanité est de lire l’histoire racontée dans les Écritures. 
De merveilleux aperçus de cette histoire peuvent être trouvés 
dans les cinq volumes de la série « La grande controverse » 
d’Ellen White (Patriarches et prophètes, Prophètes et rois, Jésus-
Christ, Conquérants pacifiques, et La Tragédie des siècles).

EXPLOREZ LA SIGNIFICATION DES MOTS 
IMPORTANTS DANS LE PASSAGE

Vous pouvez approfondir les mots importants d’un 
passage en utilisant une concordance ou une Bible numé-
rique4. Les concordances répertorient chaque utilisation 
d’un mot par un auteur biblique ou dans toute la Bible.

Comprendre comment les mots clés d’un passage sont 
utilisés dans d’autres parties de la Bible nous aide à mieux 
comprendre les concepts, les personnages ou les thèmes 

on doit regarder d’autres versets qui parlent des femmes 
dans l’église. En faisant ainsi, on constate que les conseils 
de Paul concernaient l’ordre pendant le culte et non le fait 
d’empêcher les femmes de parler (comparez 1 Corinthiens 
14.34-35 avec 14.33,40 ; Lc 2.36 ; Ac 21.9).

De bonnes Bibles d’étude et de bons commentaires 
bibliques fournissent des infos sur la structure et la fonction 
littéraires dans l’introduction de chaque livre de la Bible. Ces 
introductions décrivent le message du livre et la structure de 
ce message. Rappelons cependant que les commentaires et 
notes d’étude sont rédigés conformément aux hypothèses 
de leurs auteurs. Recherchez ceux qui ont une haute opinion 
des Écritures – qui croient que les Écritures sont la Parole 
inspirée de Dieu (2 Tm 3.16). Et donnez toujours la priorité 
à ce que disent les Écritures elles-mêmes. Les écrits d’autrui 
peuvent vous aider à comprendre les enseignements de 
la Bible, mais ne doivent jamais être utilisés pour juger les 
enseignements de la Bible ou les remplacer.

CONSIDÉREZ LE GENRE
Ensuite, considérez le type d’écriture (le genre) d’un pas-

sage et le livre dans lequel il se trouve. S’agit-il d’un récit, 
d’une poésie, ou de quelque chose d’autre (par exemple, 
d’écrits sapientiaux ou prophétiques, ou d’une épître) ? 
Ce détail fait une grande différence dans la façon dont le 
passage doit être compris.

Par exemple, les récits tels que Genèse 1, ou 1 et 2 Samuel, 
décrivent des événements historiques. Mais en règle générale, 
ils ne nous disent pas exactement quelles leçons tirer de ces 
histoires. Abraham, Jacob et David ont eu plus d’une femme, 
mais la Bible n’approuve pas la polygamie. Au contraire, 
ces histoires décrivent simplement ce qui s’est passé avec 
précision. Nous devons examiner les conséquences de tels 
actes, décrites dans les livres eux-mêmes, pour comprendre la 
leçon et nous tourner vers d’autres enseignements clairs des 
Écritures sur l’idéal de Dieu (Gn 2.24).

Les épîtres (lettres) de la Bible, en revanche, proposent 
des leçons spécifiques, mais sont écrites pour un public 
spécifique et bien distinct (davantage d’infos à ce sujet 
ci-dessous). Par exemple, lorsque Paul a laissé Timothée 
comme pasteur à Éphèse (1 Tm 1.3), il lui a demandé de ne 
pas inscrire sur la liste des veuves assistées par l’Église celles 
âgées de moins de 60 ans, et a exprimé son désir que les 
jeunes veuves se marient et aient des enfants (1 Tm 5.9-16, 
SEM). À Corinthe, cependant, il a suggéré que les célibataires 
et les veuves ne se marient pas s’ils pouvaient l’éviter (1 Co 
7.1-9). Paul ne se contredisait pas ; il parlait de circonstances 
historiques et culturelles différentes à Éphèse et à Corinthe.

​Les passages poétiques utilisent un langage figuratif 
ou métaphorique pour imprimer un message dans nos 
esprits ; cependant, la poésie n’est pas censée être comprise 
littéralement. Lorsque Jésus parlait du feu éternel ou 
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désirs, détourneront l’oreille de la vérité, et se tourneront 
vers les fables » (2 Tm 4.3-4).

​Plus nous mettrons en pratique ce que nous apprenons, 
plus nous comprendrons Dieu et l’aimerons. Un amour 
accru rendra possible une meilleure compréhension. En fai-
sant l’expérience de la vérité de sa Parole, notre confiance 
dans le fait que sa Parole est vraie, et que ses promesses 
sont certaines, s’accroîtra. Et en faisant l’expérience de 
la bonté de la Parole de Dieu, nous ne voudrons pas – en 
fait, nous ne pourrons même pas – rester silencieux ! Tout 
comme les disciples d’Emmaüs. 
1 Ces principes décrivent l’approche historico-grammaticale. Voir « Methods of Bible Study » dans Biblical 
Hermeneutics: An Adventist Approach, éd. Frank M. Hasel, Biblical Research Institute Studies in Hermeneutics, vol. 
3, Silver Spring, MD, Biblical Research Institute/Review and Herald Academic, 2020, p. 463-473.
2 Ellen G. White, Messages choisis, vol. 1, p. 471.
3 L’une des ressources est la suivante : www.biblegateway.com.
4 Par exemple, biblegateway.org
5 Des sites Web tels que www.biblehub.com donnent accès aux mots originaux de la Bible en hébreu et en grec 
et répertorient d’autres endroits où ces mots apparaissent dans la Bible.
6 Pour obtenir des ressources pour vous aider à interpréter des passages difficiles de la Bible, consultez le site 
Web du Biblical Research Institute : www.adventistbiblicalresearch.org.

Félix H. Cortez est professeur de littérature du Nouveau 
Testament au Séminaire adventiste de théologie, à 
l’Université Andrews.

bibliques. Par exemple, une recherche sur le mot « berger » 
nous permet de découvrir que lorsque Jésus dit qu’il est 
« le bon Berger » (Jn 10.11), il prétend, indirectement, être 
Yahvé, venant secourir ses brebis maltraitées et dispersées 
(Jn 10.11) (voir Ps 23 ; 80.2 ; Jr 23 ; Ez 34).

De plus, quiconque parle plus d’une langue sait que les 
différentes langues n’ont souvent pas d’équivalents exacts 
pour certains mots. Par exemple, le mot grec teleios signifie 
« parfait », mais aussi « mûr », « adulte », et « initié ». 
Ainsi, « perfection » dans le Nouveau Testament ne signifie 
pas exactement la même chose qu’en français. Un bon 
commentaire peut vous aider à cet égard. Il existe aussi des 
sites Web gratuits qui donnent accès aux mots originaux 
de la Bible, lesquelles peuvent être utilisées même par ceux 
qui ne lisent pas ces langues5.

LISEZ LA BIBLE AVEC D’AUTRES PERSONNES
Dieu nous demande de nous rassembler pour lire les 

Écritures et nous encourager les uns les autres (He 3.13 ; 
10.25 ; 1 Th 5.27 ; 1 Tm 4.13). Lire la Bible avec d’autres 
personnes est important car cela nous aide à voir nos 
propres hypothèses et nos angles morts. En lisant ensemble 
les Écritures et en étudiant son texte pour en comprendre 
le sens, nous pouvons nous entraider en vue d’une compré-
hension biblique plus riche et plus profonde6.

METTEZ EN PRATIQUE CE QUE VOUS AVEZ APPRIS
​Enfin, l’obéissance est une étape importante dans la com-

préhension des Écritures. Jésus a dit que ceux qui choisissent 
de faire la volonté de Dieu connaîtront la vérité (Jn 7.17).

Ce fut le cas des disciples sur le chemin d’Emmaüs. Lors-
qu’ils exhortèrent Jésus à rester avec eux, suggérant qu’ils 
avaient accepté son message et qu’ils en voulaient davan-
tage, « leurs yeux s’ouvrirent » et ils purent le reconnaître 
(Lc 24.31). D’un autre côté, les Écritures expliquent que le 
défaut crucial de ceux qui seront séduits à la fin des temps 
ne sera pas le manque de connaissance, mais le manque 
d’amour de la vérité (voir 2 Th 2.9-12).

​Le premier pas vers la tromperie n’est pas l’ignorance, 
mais le manque de disposition à obéir. Jésus a comparé 
ceux qui entendent ses paroles et les mettent en pratique à 
un homme qui a bâti sa maison sur le roc. Lorsque la pluie 
est tombée, que les torrents sont venus et que les vents 
ont soufflé, sa maison a tenu bon. Mais il compare ceux 
qui entendent ses paroles et ne les mettent pas en pratique 
à un homme qui a bâti sa maison sur le sable. Lorsque les 
vents des fausses doctrines et des faux enseignements sont 
venus, sa maison s’est effondrée (Mt 7.24-27).

En outre, Paul nous prévient qu’il « viendra un temps où 
les hommes ne supporteront pas la saine doctrine ; mais, 
ayant la démangeaison d’entendre des choses agréables, 
ils se donneront une foule de docteurs selon leurs propres 
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L e Saint-Esprit est au cœur même de la mission de 
Dieu. Par conséquent, nous avons besoin d’une com-
préhension biblique de l’identité et de la nature du 

Saint-Esprit. Cette étude biblique aborde les questions clés 
suivantes : Le Saint-Esprit est-il une personne ou une simple 
puissance de Dieu ? Le Saint-Esprit est-il distinct du Père et 
du Fils (Christ) ? Le Saint-Esprit est-il vraiment divin ?

Pour répondre à la première question, on doit recon-
naître que le mot « personne » dans ce contexte ne 
signifie pas une personne humaine ou une personne 
limitée à un corps physique comme le sont les êtres 
humains. On parle ici tout simplement d’une personne 
qui possède des caractéristiques personnelles que seules 
les personnes possèdent, telles que la conscience de soi, 
la raison, et la volonté.

1. À partir des textes suivants, faites la liste des carac-

téristiques personnelles attribuées au Saint-Esprit.

« N’attristez pas le Saint-Esprit de Dieu, par lequel vous 
avez été scellés pour le jour de la rédemption. » (Ep 4.30)

« […] personne ne connaît les choses de Dieu, si ce n’est 
l’Esprit de Dieu ». (1 Co 2.11)

« Un seul et même Esprit opère toutes ces choses [les 
dons spirituels], les distribuant à chacun en particulier 
comme il veut. » (1 Co 12.11)

Le Saint-Esprit :
peut être ___________________.
__________________ les choses de Dieu.
distribue les dons aux individus comme il 

_______________.

Ces textes bibliques et d’autres encore décrivent le 
Saint-Esprit avec des caractéristiques personnelles. Une 
simple force ou puissance ne peut être attristée (ce qui 

La personnalité  
et la divinité du 
Saint-Esprit

Étude biblique

Image : Gospel Perspective
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« L’Esprit saint a bien parlé à vos pères, par l’entremise 
du prophète Ésaïe ». (Ac 28.25, NBS*)

Selon la Bible, les paroles prononcées par Dieu dans 
Ésaïe 6.8-10 ont été prononcées par l’_______ __________. 
De même, Hébreux 3.7 cite les paroles prononcées par 
Dieu dans Psaumes 95.7-11 en disant « comme le dit le 
Saint-Esprit ». Ces textes et d’autres encore font référence 
au Saint-Esprit en tant que Dieu.

5. À qui Ananias a-t-il menti lorsqu’il a décidé de garder 

une partie du produit de la vente de son champ tout en 

prétendant en avoir donné la totalité ?

« Pierre lui dit : Ananias, pourquoi Satan a-t-il rempli 
ton cœur, au point que tu mentes au Saint-Esprit, et que 
tu aies retenu une partie du prix du champ ? S’il n’eût pas 
été vendu, ne te restait-il pas ? Et, après qu’il a été vendu, 
le prix n’était-il pas à ta disposition ? Comment as-tu pu 
mettre en ton cœur un pareil dessein ? Ce n’est pas à des 
hommes que tu as menti, mais à Dieu. » (Ac 5.3,4)

Lorsqu’Ananias a menti au Saint-Esprit, il n’a pas menti à 
_____, mais à ______. 

Mentir au Saint-Esprit revenait à mentir à Dieu. Ainsi, 
les Écritures se réfèrent au Saint-Esprit en tant que Dieu 
(voir aussi Mt 28.19). Seul Dieu est éternel, omniscient et 
présent partout (omniprésent). Et cependant, les Écritures 
se réfèrent à lui comme étant éternel (9.14), omniscient (1 
Co 2.10-11), et omniprésent (Jn 14.16), tous attestant ainsi 
sa divinité. 

Selon les Écritures, le Saint-Esprit est donc une personne 
(il possède des caractéristiques), est distinct du Père et du 
Fils, et est divin – l’une des trois personnes coéternelles de 
la Divinité (Trinité)2. 

1 Ellen White commente : « Le Saint-Esprit est une personne […]. Le Saint-Esprit possède une personnalité ; 
sinon, il ne pourrait pas rendre témoignage à et avec notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. Il est 
aussi de toute évidence une personne divine ; autrement, il n’aurait pas la faculté de pénétrer les secrets 
cachés dans la pensée de Dieu. » (Évangéliser, p. 551) Ailleurs, elle ajoute : « Le Saint-Esprit est le Consolateur, 
au nom du Christ. Il personnifie le Christ, tout en étant une personnalité distincte. » — White, MS 93, 1893, 
dans Manuscript Releases, vol. 20, Silver Spring, MD, Ellen G. White Estate, 1993, p. 324. 
2 Pour en découvrir davantage sur le Saint-Esprit, voir John C. Peckham, God with Us: An Introduction to Adventist 
Theology, Berrien Springs, MI, Andrews University Press, 2023, chap. 5.
* Sauf mention contraire, toutes les citations des Écritures sont tirées de la version Louis Segond 1910.

John Peckham est directeur adjoint de Adventist World, 
professeur de recherche en théologie et philosophie 
chrétienne à l’Université Andrews.

exige une conscience de soi), ne peut connaître les choses 
de Dieu (ce qui exige la raison), et ne peut vouloir accorder 
des dons spirituels à des individus (ce qui exige la volonté).

2. Quelles autres caractéristiques personnelles du 

Saint-Esprit trouve-t-on dans les textes suivants ?

« […] le Saint-Esprit vous enseignera à l’heure même ce 
qu’il faudra dire. » (Lc 12.12)

« […] nous ne savons pas ce qu’il nous convient de 
demander dans nos prières. Mais l’Esprit lui-même inter-
cède par des soupirs inexprimables » (Rm 8.26).

Seules des personnes peuvent être attristées (Ep 4.30), 
connaître (1 Co 2.11), vouloir (1 Co 12.11), enseigner (Lc 
12.12), intercéder (Rm 8.26), témoigner (Jn 15.26), se 
faire mentir et être testées (Ac 5.3-4,9), parler (Ac 8.29), 
admonester (Ne 9.30), conduire et guider (Ps 143.10 ; Ac 
8.29), être appelées au ministère et y être envoyées (Ac 
13.2-4), interdire ou permettre (Ac 16.6,7), etc.

Ici et ailleurs, les Écritures identifient le Saint-Esprit 
comme étant une personne, et se réfèrent à lui comme ayant 
des caractéristiques que seules les personnes possèdent1.

3. Comment les textes suivants identifient-ils le 

Saint-Esprit, le Fils et le Père en tant que personnes 

distinctes ?

« Mais le consolateur, l’Esprit-Saint, que le Père enverra 
en mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous 
rappellera tout ce que je vous ai dit. » (Jn 14.26)

Le Saint-Esprit (le consolateur) est envoyé par 
____________ au nom de _____________.

« Quand sera venu le consolateur, que je [Jésus] vous 
enverrai de la part du Père, l’Esprit de vérité, qui vient du 
Père, il rendra témoignage de moi ». (Jn 15.26)

Le Saint-Esprit (le consolateur) est envoyé par 
_______________ de la part du ________________.

Envoyé par le Père au nom de Jésus (Jn 14.26) et envoyé 
par Jésus de la part du Père (Jn 15.26), le Saint-Esprit ne 
peut être ni le Père ni le Fils ; il est distinct du Père et du 
Fils. 

Ainsi, selon les Écritures, le Saint-Esprit n’est pas la 
même personne que le Fils (Christ) ou le Père (ou une par-
tie de l’un ou de l’autre). Le Saint-Esprit est une personne 
distincte (voir aussi Mt 12.32 ; Lc 3.21-22 ; Jn 14.16).

En outre, nous verrons que les Écritures identifient le 
Saint-Esprit en tant que personne divine avec le Père et le 
Fils, au nom duquel les croyants sont baptisés (Mt 28.19).

4. Dans Ésaïe 6.8-10, Dieu transmet un message 

spécifique à Ésaïe. Dans Actes 28, Paul cite ce même 

message. Mais qui, selon lui, a transmis ce message ? 

Complétez le texte ci-dessous.

Ici et ailleurs, les Écritures identifient 
le Saint-Esprit comme étant une 
personne, et se réfèrent à lui comme 
ayant des caractéristiques que seules 
les personnes possèdent.
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Galerie d’étude de la Bible
Parmi ceux qui étudient les Écritures, certains écrivent dans leur Bible, 

alors que d’autres préfèrent prendre des notes sur un autre support. 

Mais une Bible annotée a quelque chose de beau, de nostalgique 

même. Alors que vous la parcourez, elle vous rappelle vos pensées, 

vos réflexions, vos idées. Voir des preuves manuscrites de l’œuvre de 

l’Esprit dans votre propre esprit lorsque vous lisez des mots – les-

quels ont eux-mêmes été inspirés par l’Esprit – a quelque chose de 

réconfortant. Dans ce numéro consacré à la méthode d’étude de la 

Bible, nous avons demandé à plusieurs personnes – administrateurs, 

évangélistes, pasteurs et théologiens – de partager une photo de 

leurs Bibles annotées. On pourrait qualifier ces images, à juste titre 

d’ailleurs, d’« œuvres artistiques ».

DAESUNG CHOI (Coréen) 
Membre pionnier, église 
adventiste de Bosung, en Corée

ELLEN G. WHITE 
(Commentaire sur Jean 5.39) 

Pionnière de l’Église 
adventiste du septième jour
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ARTUR STELE (Russe) 
Vice-président de la 
Conférence générale

ERTON KOHLER 
(Portugais) 

Secrétaire de la 
Conférence générale

ALEJANDRO BULLÓN 
(Espagnol) 

Évangéliste à la 
retraite
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HENSLEY 
MOOROOVEN 

(Français)
Sous-secrétaire 

de la Conférence 
générale

TED N. C. WILSON
Président de la 
Conférence générale

JIŘÍ MOSKALA 
Doyen du Séminaire 

de théologie de 
l’Université Andrews
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VALMY KAREMERA 
(Kinyarwanda)
Investisseur à Houston, 
au Texas

JOHN BRADSHAW
Président d’« Il est écrit »

JAEHEE LEE (Coréen) 
Pasteur à la retraite, 
Fédération coréenne centre-ouest 
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promesse et cet avertissement : « Toute 
parole de Dieu est éprouvée. Il est un 
bouclier pour ceux qui cherchent en lui 
un refuge. N’ajoute rien à ses paroles, 
de peur qu’il ne te reprenne et que tu ne 
sois trouvé menteur. »

Ésaïe 8.20 y va de cet avertisse-
ment : « À la loi et au témoignage ! 
Si l’on ne parle pas ainsi, Il n’y aura 
point d’aurore pour le peuple. »

Dans Jean 17.17, nous entendons à 
nouveau Jésus affirmer l’importance 
des Écritures. Dans sa prière pour 
ses disciples, il demande à son Père 
céleste : « Sanctifie-les par ta vérité : 
ta parole est la vérité. »

Dans la lettre aux Thessaloniciens, 
l’apôtre Paul déclare aux croyants : 
« C’est pourquoi nous rendons 
continuellement grâces à Dieu de ce 
qu’en recevant la Parole de Dieu, que 
nous vous avons fait entendre, vous 
l’avez reçue, non comme la parole des 
hommes, mais, ainsi qu’elle l’est vérita-
blement, comme la parole de Dieu, qui 
agit en vous qui croyez. » (1 Th 2.13)

ATTRIBUER AUX PAROLES DES 
ÉCRITURES LEUR SENS PROPRE 

La Bible révèle la vérité divine et 
nous rapproche de Dieu lorsque nous 

nement inspirés, comme l’explique 
2 Pierre 1.21 : « C’est poussés par le 
Saint-Esprit que des hommes ont 
parlé de la part de Dieu. »

UN FONDEMENT SOLIDE
Les Saintes Écritures sont le 

fondement sur lequel nous basons 
toutes nos croyances en tant qu’ad-
ventistes. C’est pourquoi notre toute 
première croyance fondamentale 
s’intitule « Les Saintes Écritures ». 
Elle se lit comme suit : « Les Saintes 
Écritures – l’Ancien et le Nouveau 
Testament – sont la Parole de Dieu 
écrite, donnée par l’inspiration divine. 
Les auteurs inspirés ont parlé et écrit 
sous l’impulsion du Saint-Esprit. 
Dans cette Parole, Dieu a confié à 
l’humanité la connaissance néces-
saire au salut. Les Saintes Écritures 
constituent la révélation suprême, 
souveraine et infaillible de sa volonté. 
Elles sont la norme du caractère, le 
critère de l’expérience, le révélateur 
irrévocable des doctrines, et le récit 
digne de confiance des interventions 
de Dieu dans l’histoire1. »

De nombreux textes affirment la 
beauté et la puissance des Écritures. 
Dans Proverbes 30.5,6, nous lisons cette 

C e numéro de Adventist 
World aborde un sujet d’une 
importance vitale : la Parole 

de Dieu. Les Écritures sont le moyen 
principal par lequel Dieu communique 
avec nous – c’est sa Parole, le don qu’il 
nous a fait pour tous les temps. C’est 
par les Écritures qu’il nous révèle qui 
il est, combien il nous aime, notre 
histoire et son plan pour notre salut, le 
secret d’une vie heureuse, notre bien-
heureuse espérance, et bien d’autres 
choses encore. En vérité, comme l’a dit 
le psalmiste, « Ta parole est une lampe 
à mes pieds, et une lumière sur mon 
sentier. » (Ps 119.105)

Dans l’Évangile de Jean, nous lisons 
cette merveilleuse déclaration dès 
le premier chapitre et le premier 
verset  : « Au commencement était la 
Parole, et la Parole était avec Dieu, et 
la Parole était Dieu. » (Jn 1.1)

Quelle magnifique description 
de Jésus, le Fils de Dieu et le Fils de 
l’homme, un mélange parfait de l’hu-
main et du divin ! Comment peut-il en 
être ainsi ? Nous ne le comprenons pas 
exactement, mais nous le savons. Et 
Jésus-Christ nous a donné ses paroles 
de vie à travers les Saintes Écritures, 
la Parole vivante et puissante de Dieu 
(He 4.12). En parlant des Écritures, 
Jésus a affirmé : « Ce sont elles qui 
rendent témoignage de moi » (Jn 5.39).

La Bible, c’est le message de Dieu 
donné à l’humanité, dans le langage 
de l’humanité, par des hommes divi-

Dieu nous 
parle…

Perspective mondiale

par sa 
Parole
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méthode historico-critique, mais la 
méthode historico-biblique.

Dans le livre Spiritual gifts, vol. 3, 
nous lisons : « Dieu a donné suffi-
samment de preuves sur lesquelles 
on peut fonder sa foi si l’on veut bien 
croire. Dans les derniers jours, la terre 
sera presque dépourvue de la foi véri-
table. Au moindre prétexte, la Parole 
de Dieu sera considérée comme 
n’étant pas digne de confiance, tandis 
que le raisonnement humain, lui, sera 
accepté – même s’il entre en flagrante 
opposition avec les déclarations 
formelles des Écritures5. »

Frères et sœurs, ne vous laissez pas 
influencer par ceux qui, à l’intérieur 
ou à l’extérieur de l’Église, ignorent, 
dénigrent ou déprécient la Parole de 
Dieu. En tant qu’adventistes, nous 
sommes fermement attachés à une 
compréhension claire de la Parole de 
Dieu, et à l’acceptation de la totalité 
de son contenu tel qu’il est. 

Je vous encourage à passer du 
temps avec Dieu dans sa Parole 
chaque jour, en mettant de côté toute 
idée préconçue, et en demandant au 
Saint-Esprit de vous guider. Vous en 
serez richement récompensés. 

1 Les croyances fondamentales, croyance fondamentale n° 1, https://
sdaqc.org/les-croyances-fondamentales/. 
2 Ibid.
3 Ellen G. White, La tragédie des siècles, p. 649 ; c’est nous qui 
soulignons.
4 « Methods of Bible Study », document voté lors du Concile annuel du 
comité exécutif de la Conférence générale, lequel s’est tenu à Rio de 
Janeiro, au Brésil, le 12 octobre 1986, www.adventist.org/documents/
methods-of-bible-study/.
5 Ellen G. White, Spiritual Gifts, vol. 3, p. 94.

Ted N. C. Wilson est le président 
de l’Église adventiste du septième 
jour. Vous pouvez le suivre sur 
X (anciennement Twitter) : @
pastortedwilson, et sur Facebook : @
PastorTedWilson.

maintenant dans les ténèbres seraient 
introduites dans le céleste bercail3. »

Mais aujourd’hui, on constate 
dans certains endroits un manque de 
compréhension de la Bible et de la 
manière de l’interpréter, ainsi qu’un 
véritable antagonisme à l’égard de la 
Parole de Dieu.

Néanmoins, l’Église adventiste 
croit en l’authenticité et en l’autorité 
de la Parole de Dieu, la Sainte Bible, 
laquelle s’adresse à tous les hommes, 
partout et pour toujours. Comme 
l’indique son document officiellement 
voté, « Méthodes d’étude de la Bible », 
l’Église n’accepte que la méthode histo-
rico-biblique ou historico-grammaticale 
d’interprétation des Écritures, permet-
tant ainsi à la Bible de s’interpréter 
elle-même ligne après ligne, verset 
après verset, précepte après précepte, 
par la puissance du Saint-Esprit4.

Malheureusement, certains uti-
lisent la méthode historico-critique 
et d’autres méthodes humanistes 
d’interprétation biblique. Mais ces 
méthodes ne sont pas centrées sur 
Dieu. Avec la méthode historico-cri-
tique, c’est le lecteur qui détermine 
ce qui est vrai et ce qui ne l’est pas. 
C’est une façon très peu fiable de lire 
la Sainte Parole de Dieu, car, comme 
l’indique Jérémie 17.9, « Le cœur est 
tortueux par-dessus tout, et il est 
méchant : qui peut le connaître ? »

DES PREUVES SUFFISANTES
Je vous exhorte à laisser le 

Saint-Esprit vous guider dans la 
compréhension des Écritures. Pour 
comprendre les prophéties bibliques, 
n’utilisez que l’approche historiciste 
– non pas la méthode prétériste, non 
pas la méthode futuriste, non pas la 

suivons ses conseils divins décrits 
dans ses précieuses pages. Mais 
pour vraiment entendre Dieu parler, 
nous devons aborder les Écritures en 
croyant qu’elles sont réellement « la 
révélation suprême, souveraine et 
infaillible de sa volonté »2.

Le livre La tragédie des siècles nous 
donne l’avertissement suivant : « Les 
vérités le plus clairement révélées 
dans les Écritures ont été mises en 
doute par des savants qui, s’attribuant 
une grande sagesse, enseignent que 
les Écritures ont un sens mystique, 
secret, spirituel, qui ne paraît pas dans 
les termes employés. Ces hommes 
sont de faux docteurs. C’est à eux que 
Jésus dit : “Vous ne comprenez ni les 
Écritures, ni la puissance de Dieu.” 
(Mc 12.24) Là où il n’y a ni figures ni 
symboles, il faut donner aux termes de 
la Bible leur sens le plus évident. “Si 
quelqu’un veut faire sa volonté [de 
Dieu], il connaîtra si ma doctrine est 
de Dieu.” Si l’on voulait attribuer aux 
paroles de l’Écriture leur sens propre, 
s’il n’y avait pas de faux docteurs pour 
égarer et troubler les esprits, il s’ac-
complirait sur la terre une œuvre qui 
réjouirait les anges et grâce à laquelle 
des milliers de brebis qui errent 

Les Écritures sont le moyen principal 
par lequel Dieu communique avec nous 
– c’est sa Parole, le don qu’il nous a fait 
pour tous les temps.
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chose. L’étude d’un passage jusqu’à 
ce que sa signification soit claire 
pour l’esprit et que sa relation avec 
le plan du salut soit évidente, a plus 
de valeur que la lecture de nombreux 
chapitres sans but précis et sans 
instructions positives. On ne peut 
pas obtenir la sagesse de la Parole 
de Dieu sans accorder une attention 
sérieuse, dans un esprit de prière, à 
son étude. Il est vrai que certaines 
parties des Écritures sont trop 
simples pour être mal comprises ; 
mais il y en a beaucoup d’autres dont 
le sens ne peut être perçu d’un seul 
coup d’œil, car la vérité ne se trouve 
pas en surface. Pour comprendre le 
sens de tels passages, il faut comparer 
les Écritures entre elles, faire des 
recherches approfondies, et réfléchir 
avec prière. Une telle étude sera 

DES INSTRUCTIONS DIVINES
« Inspiré de Dieu », donnant « la 

sagesse en vue du salut », adaptant 
et préparant « l’homme de Dieu » 
« à toute bonne œuvre », le Livre des 
livres est infiniment digne de notre 
attention et de notre révérence. Au 
lieu de nous contenter d’une connais-
sance superficielle, recherchons plu-
tôt la pleine signification des paroles 
de la vérité, afin de nous abreuver en 
profondeur à la source des oracles 
sacrés. Une étude superficielle ne 
peut pas répondre aux exigences de 
Dieu envers nous, ni nous fournir 
les avantages qu’il nous promet. La 
lecture quotidienne d’un certain 
nombre de chapitres, ou la mémori-
sation d’une quantité déterminée des 
Écritures sans réfléchir attentivement 
au sens du texte, ne sert pas à grand-

Toute Écriture est inspirée de 
Dieu, et utile pour enseigner, 
pour convaincre, pour corriger, 

pour instruire dans la justice, afin que 
l’homme de Dieu soit accompli et propre 
à toute bonne œuvre. » La Parole de 
Dieu contient tout ce qui est essentiel au 
perfectionnement de l’homme de Dieu. 
Elle est comme la maison du trésor, 
pleine de réserves précieuses. Mais 
nous n’apprécions pas ses richesses ; 
nous ne nous rendons pas compte de 
la nécessité de nous équiper des trésors 
de la vérité. Nous ne comprenons pas à 
quel point il est nécessaire de sonder les 
Écritures pour nous-mêmes. Beaucoup 
négligent leur étude de la Bible pour 
poursuivre un intérêt mondain ou pour 
s’adonner à un plaisir passager. Une 
affaire insignifiante sert d’excuse à 
l’ignorance des Écritures.

Les 
avantages 
de l’étude 
de la Bible
La Bible présente le plan du salut

E L L E N  G .  W H I T E

Au premier plan
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l’homme est mis sur un piédestal et 
que si peu d’honneur est rendu à Dieu.

La Bible contient ce qui rendra 
le chrétien fort en esprit et en 
intelligence. Le psalmiste dit : « La 
révélation de tes paroles éclaire, elle 
donne de l’intelligence aux simples. » 
La Bible est un livre merveilleux, une 
histoire qui nous ouvre les siècles pas-
sés. Sans elle, nous en serions restés 
aux conjectures et aux fables en ce qui 
concerne les événements des siècles 
passés. La Bible est la Parole de Dieu, 
une prophétie qui dévoile l’avenir. Elle 
nous révèle le plan du salut et nous 
indique la voie à suivre pour échapper 
à la mort éternelle et obtenir la vie 
éternelle. Elle dévoile non seulement 
l’histoire de ce monde, mais aussi 
donne une description du monde à 
venir. Elle contient des instructions 
sur les merveilles de l’univers et révèle 
à notre intelligence le caractère de 
l’Auteur des cieux et de la terre. Elle 
est la révélation de Dieu à l’homme.

L’étude de tous les livres de 
philosophie et de science ne peut pas 
faire pour l’esprit et la fibre morale ce 
que l’étude de la Bible, elle, peut faire, à 
condition qu’elle soit mise en pratique. 
Celui qui étudie la Bible est à l’écoute 
des patriarches et des prophètes. Il 
entre en contact avec la vérité revêtue 
d’un langage élevé, lequel exerce un 
pouvoir fascinant sur l’esprit et élève 
les pensées des choses de la terre à la 
gloire de la vie future et immortelle. 
Quelle sagesse humaine peut se 
comparer à la révélation de la grandeur 
de Dieu ? L’homme fini, lequel ne 
connaît pas Dieu, cherche à diminuer la 
valeur des Écritures en prétendant que 
sa soi-disant connaissance de la science 
ne s’harmonisera pas avec la Parole 
de Dieu ; mais la Parole divine est une 
lampe à nos pieds et une lumière sur 
notre sentier. 

Ce qui précède est tiré de The Bible Echo 
(BEcho), 1er octobre 1892, par. 1-6. Les 
adventistes du septième jour croient 
qu’Ellen G. White (1827-1915) a exercé le 
don de prophétie biblique pendant plus 
de 70 ans de ministère public.

et laissez Jésus purifier et sanctifier 
votre cœur. Confessez vos fautes et 
abandonnez-les entièrement et résolu-
ment. Croyez aux promesses de Dieu 
et montrez votre foi par vos œuvres. 
Si les vérités de la Bible sont intégrées 
dans la vie pratique, elles élèveront 
l’esprit au-dessus de la terre et de 
l’avilissement. Ceux qui connaissent 
les Écritures sont des hommes et des 
femmes qui exercent une influence 
positive. En recherchant les vérités 
révélées par le Ciel, l’Esprit de Dieu est 
mis en relation étroite avec le cœur. La 
compréhension de la volonté révélée 
de Dieu élargit l’esprit, le développe, 
l’élève, et le dote d’une nouvelle 
vigueur, en mettant ses facultés en 
contact avec une vérité stupéfiante. 
Aucune étude n’est mieux à même de 
donner de l’énergie à l’esprit, de forti-
fier l’intellect, que l’étude de la Parole 
de Dieu. Aucun autre livre que la Bible 
– laquelle contient les vérités les plus 
ennoblissantes – n’est aussi puissant 
pour élever les pensées et pour donner 
de la vigueur aux facultés. Si la Parole 
de Dieu était étudiée comme elle 
devrait l’être, nous constaterions une 
plus grande largeur d’esprit, une plus 
grande stabilité des objectifs, et une 
plus grande noblesse de caractère.

UNE ÉTUDE INTENSE
Mais l’étude de la Bible est reléguée 

au second plan, ce qui entraîne une 
grande perte. L’intelligence prend le 
niveau des choses avec lesquelles elle 
se familiarise. Si tous les hommes 
faisaient de la Bible leur étude, nous 
verrions un peuple mieux développé, 
capable de penser plus profondément 
– un peuple qui manifesterait une 
plus grande intelligence que ceux qui 
ont étudié avec soin les sciences et 
l’histoire du monde, en dehors de la 
Bible. La Bible donne au véritable cher-
cheur de vérité une discipline mentale 
avancée ; il émerge de la contemplation 
des choses divines en possession de 
facultés enrichies. Tandis que Dieu et 
sa vérité révélée sont exaltés, le moi, 
lui, fait place à l’humilité. C’est parce 
que les hommes ne connaissent pas 
les précieuses histoires de la Bible que 

richement récompensée. De même 
que le mineur découvre de précieuses 
veines de métal cachées sous la 
surface de la terre, de même celui qui 
sonde la Parole de Dieu avec persévé-
rance comme il le fait pour un trésor 
caché, trouvera des vérités de la plus 
grande valeur, lesquelles échappent 
au chercheur négligent. 

Mais si vous ne faites pas des 
enseignements sacrés de la Parole de 
Dieu la règle et le guide de votre vie, 
la vérité ne sera rien pour vous. La 
vérité n’est efficace que lorsqu’elle 
est appliquée dans la vie pratique. 
Si la Parole de Dieu condamne une 
habitude que vous avez prise, un 
sentiment que vous avez entretenu, 
un esprit que vous avez manifesté, 
détournez-vous non pas du pédagogue 
sacré, mais plutôt du mal de vos actes, 
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